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Pour Melvina, ma grand-mère, qui m’a conseillé
d’écrire un livre comme celui-ci, et à qui j’ai 
répondu : «Jamais de la vie !»

H. B.

Pour Arthur Rackham. Qu’il continue à en ins-
pirer d’autres comme il m’inspire, moi.

T. D.
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LA LUNETTE DE PIERRE

Cher lecteur,

Tony et moi sommes amis de longue date.
Enfants, nous partagions la même fascination
pour le monde des fées; mais nous n’avions pas
compris jusqu’où elle pouvait nous entraîner!
Un jour, nous avions tous les deux rendez-

vous pour dédicacer nos livres dans une
grande librairie. À la fin, un libraire s’est
approché de nous et nous a dit:
— Quelqu’un a laissé une lettre pour vous.
Tu as une copie de cette lettre sur la page

de droite.
Intrigués, nous y avons jeté un œil. Nous

avons rapidement griffonné un mot à l’inten-
tion des enfants Grace, et nous l’avons remis
au libraire.
Peu après, on m’a livré un paquet, entouré

d’un ruban rouge. Quelques jours plus tard,
Mallory, Jared et Simon sont venus me racon-
ter leur histoire – cette histoire que vous
allez lire à présent.
Ce qui est arrivé ensuite? Difficile à

résumer! Tony et moi nous sommes retrouvés
plongés dans un univers auquel nous ne
croyions plus depuis longtemps. Et nous avons
compris qu’il existe bel et bien un monde
invisible autour de nous.
Nous espérons, cher lecteur, que, grâce aux

aventures des enfants Grace, tu apprendras à
le découvrir et à l’apprécier.

Holly Black
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LES CHRONIQUES DE SPIDERWICK

Chère madame Black, cher monsieur DiTerlizzi,

Je sais que beaucoup de gens ne croient pas
aux fe’es. Moi, j’y crois ; et quelque chose me
dit que vous aussi. J’ai lu vos livres, j’ai parl’e
de vous à mes frères, et nous avons d’ecid’e... de
vous ’ecrire. Nous connaissons des f’ees. Des vraies.
Et nous les connaissons bien.
Vous trouverez ci-joint une photocopie d’un

vieux grimoire que nous avons trouv’e dans le
grenier de notre maison. Pardon si la photocopie
n’est pas très belle : nous avons eu du mal à
la faire !!! 
Le grimoire raconte comment reconnaître les

f’ees et comment se prot’eger d’elles. Nous 
avons pens’e que vous pourriez donner ce livre 
à votre ’editeur. Si cela vous int’eresse, dites-
nous où vous contacter en laissant un mot au
libraire qui vous a donn’e cette lettre. Nous nous
arrangerons pour vous faire parvenir l’ouvrage. Pas
question d’utiliser la Poste : c’est trop dangereux.
Nous voulons que les gens soient au courant

de ce qui s’est pass’e, car cela pourrait leur
arriver aussi !
Bien sincèrement,

Mallory, Jared et Simon Grace.
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Jared avanc, ait vers un portail en forme 

de toile d ’araign ’ee.
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J ared Grace avançait en traînant les 
pieds vers un portail en forme de gigan-

tesque toile d’araignée. Dans les arbres, les
feuilles rouge et or donnaient au décor une
allure sinistre. Comme si la grande bâtisse déla-
brée qui se dressait au bout du chemin n’était
pas assez inquiétante sans ça !

Jared vivait dans cette espèce de vieux
manoir avec sa mère, son frère jumeau, Simon,
et sa grande sœur de treize ans, Mallory. Il y
habiterait jusqu’à ce qu’ils trouvent quelque

15

Cha p i t r e  p r e m i er

Où vient à manquer un chat 
(mais pas seulement)
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chose de moins affreux… ou jusqu’à ce que
cette vieille folle de Tante Lucy leur demande
de déguerpir.

Jared leva les yeux vers la demeure qui tom-
bait en ruine. Vraiment pas accueillante, cette
maison! Le garçon frissonna.

Depuis que ses parents avaient divorcé, sa
vie allait de mal en pis. Aujourd’hui encore, il
lui était arrivé une catastrophe : il avait dû res-
ter en retenue après les cours à cause des 

gobelins…
Pour lui qui essayait de se tenir tranquille

dans son nouveau collège, la journée avait viré
au cauchemar. D’accord, il avait dessiné 
des gobelins pendant que la prof parlait. 
Mais il écoutait ce qu’elle racontait. Plus ou 
moins. Quoi qu’il en soit, elle n’avait pas à
brandir son dessin pour le montrer aux autres
élèves.

LA LUNETTE DE PIERRE
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LES CHRONIQUES DE SPIDERWICK
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Après cet incident, ses prétendus «petits

camarades» n’avaient pas arrêté de se moquer

de lui. Pour eux, un gobelin était un person-

nage imaginaire auquel on pouvait croire

quand on était bébé – et encore… Pour Jared,
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LA LUNETTE DE PIERRE
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c’était l’un des monstres les plus redoutables
parmi ceux qu’il avait découverts récemment…
en chair, en os et en dents pointues !

Jared n’avait pas résisté longtemps aux
insultes. Sans même s’en rendre compte, il
s’était emparé du cahier d’un élève, au hasard,
et il l’avait déchiré. Résultat : deux heures de
colle.

Jared se rendit à la cuisine. Simon était assis
devant une écuelle de lait pleine.

— Tu as vu Figaro? lui demanda-t-il aussi-
tôt.

— Je viens de rentrer, rétorqua Jared.
Il se dirigea vers le Frigidaire et avala une

rasade d’un jus de pomme si froid qu’il en eut
mal au cœur.
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« C, a y es t, tu as r ’eus s i à te faire coller ! »
lanc, a Mallory.
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LA LUNETTE DE PIERRE
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— Tu aurais pu le croiser dehors, reprit

Simon. J’ai regardé partout.

Jared secoua la tête. Cet imbécile de chat

était le cadet de ses soucis. Figaro était le der-

nier venu dans la grande ménagerie de Simon.

Le jumeau de Jared remplissait la maison de

bestioles en tout genre, qui réclamaient sans

cesse de la nourriture ou des caresses !

Jared aurait bien aimé savoir pourquoi

Simon et lui étaient si différents. Dans les films,

les jumeaux avaient des superpouvoirs géniaux.

Par exemple, chacun arrivait à lire les pen-

sées de l’autre. Mais dans la vraie vie, le seul

superpouvoir qu’avaient les jumeaux Grace,

c’était de porter des sous-vêtements de la même

taille.

Génial.

Un grondement de tonnerre ébranla la mai-
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21

son. Mallory dévalait l’escalier, son sac d’es-
crime à l’épaule.

— Félicitations, imbécile ! lança-t-elle à
Jared en se dirigeant vers la porte de derrière.
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Ça y est, tu as réussi à te faire coller ! Remar -

que, pour une fois, tu n’as cassé le nez à per-

sonne. Tu es en progrès !

— Tu ne rapporteras pas à maman, hein?

supplia Jared.

— Pfff… Ne rêve pas, elle finira par être au

courant.

La jeune fille sortit sur la pelouse pour pra-

tiquer ses fentes1. Elle était plus que jamais pas-

sionnée d’épée. C’était devenu une obsession!

Jared se leva et commença de monter l’esca-

lier.

— Hé! protesta Simon. Où tu vas?

— Dans la bibliothèque d’Arthur Spider -

wick.

1. Un escrimeur se « fend» quand il lance brusque-
ment sa jambe loin devant lui, afin de toucher son adver-
saire.

LA LUNETTE DE PIERRE
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